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LA POLITIQUE BRITANNIQUE 
PAR 435 VOIX 
CONTRE 138, 

LES COMMUNES 
ONT APPROUVÉ 

la mise en vigueur 
de l'accord 
anglo-italien 

Londres, 1 — M. Chamberlain, de­
mandant cet après-midi, à la Chambre 
des Communes. 1 adoption de la motion 
tendant à V approbation de 1 accord 
sngto-tt ahen, a déclare considérer cette 

U Roi VIClOhEMMASLEL 
,Photo Nyt) 

motion comme un pas en avant dans la 
voie de l'apaisement européen. Il a 
ajoute que depuis .J. conclusion de 1 ac­
cord anglo-italien, le 16 avril dernier, il 
n existe plu» de divergences entre les 
deux pays, mais que si Ion veut que 
l'amélioration qui s'ensuivit se main­
tienne, le retard apporte à l entrée en 
vigueur de raccord ne saurait être pro­
long* îndelunment. (Lire suite 1 page) 
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PAR MAXIME 
L A T O U R 

LES ÉLECTIONS 
MUNICIPALES 
sont favorables 

aux Conservateurs 

Ils gagnent 20 sièges, cependant 
que les travaillistes en perdent 17, 
les libéraux 2 et les indépendants, 1 

Londres, 2. — Des élections munici­
pales ont eu lieu hier dans un grand 
nombre de villes et communes d'Angie-
•erre et du Pays de Galles qui avait à 
renouveler les mandats d u n tiers de 
leurs conseillers 

Ces élections ont provoqué un intérêt 
D'.US grand qu au cours des autres années 
puisqu'il avait été fortement question ces 
•emps derniers d'un appel général au 
pavs et qu'en dépit de la différence qu'on 
établit légitimement surtout dans le 
Rovaume-Uni. entre la signification 
d'élections municipales et celle d'élec­
tions législatives, il n'en reste pas moins 
que les premières peuvent toujours ser­
vir de « baromètre » pour les secondes. 

Les résultats dans diverses 
grandes villes 

Tendres. 2. — A Leicester, les conser­
vateurs enlèvent la majorité aux travail­
listes. . , 

A Bristol, l'assemblée municipale qui 
était depuis un an de majorité travail­
liste, se trouvera désormais partagée en 
deux fractions égales, le Labour Party et 
>s indépendants ayant maintenant cha­
cun 56 conseillers. 

A Oartford, ou doit avoir lieu prochai­
nement une élection législative partielle, 
les travaillistes perdent deux sièges au 
profit de' l'Association des Contribuables 
et des indépendants. 

A Liverpool, les conservateurs gagnent 
sept sièges dont cinq aux dépens des tra­
vaillistes et accroissent ainsi fortement 
leur majorité à l'Hôtel de Ville. 

(LIRE L» SUITE EN DEUXIÈME PAO») 

LA SENTENCE 
ARBITRALE RÉGLANT 
LE LITIGE NUNGARO-

TCHÉCOSLOVAQUE 
A ÉTÉ LUE HIER SOIR, 
A 20 HEURES, A VIENNE, 
PARM.V0NRIBBENTR0P 

L'évacuation des territoires à céder 
et leur occupation par la Hongrie 
commencera le 5 novembre et devra 

être terminée le 10 novembre 

LES QUESTIONS DE DÉTAILS 

SERONT RÉGLÉES 

PAR UN COMITÉ MIXTE 

Lire nos Intormations en s page 

T C ^ H L I ^ ^ LUUERREEN_CH1NE 

offrirait aujourd'hui la paix 
aux lieutenants de Tchang Kaï Chek 
D'AUTRE PART, LE CONSEIL PRIVÉ JAPONAIS 

A APPROUVÉ LA FIN 
DE TOUTE COLLABORATION AVEC LA S. D. N. 

Une colonne nippone du Régiment V/akamatsu marchant vers l'intérieur de 
la République des Fila du Ciet, au delà de JUICHANG. dans la province dit 
Kiangti rhou . Nyli 
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UN DRAME DE LA NEURASTHENIE A LAMDERSART 

Hantée par une idée fixe, 
une jeune ouvrière se jette 

du quatrième étage 
de son usine, dans la cage 
de l'ascenseur et se tue 

Son mari, pseudo-lucide, se tira une balle 

dans la tête sur le cadavre de la malheureuse 

Une nouvelle 
évasion 

du cambrioleur 

LORIDAN, 
dit * Fantomas » 

Condamné à cinq ans de réclusion 
et à la relégation par la Cour 

d'assises de Saint-Omer 
il s'est enfui de U prison de Caen 
à la veille de son envoi à la Guyane 

La dépèche suivante, datée de Caen, 
nous est parvenue hier apres-nudi : 

« Un détenu, le nommé Gaston Lori-
dan, âgé de 34 ans. originaire du Nord, 
s'est évadé, cette nuit, de la maison cen­
trale de Caen, où il venait de subir cinq 
an s de réclusion, pour éviter son trans­
port, dans quinze jours, à la Guvane. 
où il devait être relégué. Apres avoir 
placé un mannequin dans son lit, Lori-

,-«M 

Julienne DELHOMME-FLAMENT 
(Ph. Réveil) 

Ils s'aimaient. Le nom de la villa 
qu'ils habitaient. 25. rue de la Carnoye, 
à Lambersart était comme un symbole 
de leur amour : < Toi et Moi » Il y 
avait elle et il y avait lui Tout le reste 
n'était rien. Ils avaient du -lire Paul 
Géraldy et la tendresse qu'il y a dans 
les vers de ce poète- leur avait sans doute 
inspiré ce joli nom de villa. 

Une villa ? C'est beaucoup dire. Une 
maison élégante, aux lignes modernes 
avec un garage, mais pas d'auto. Une 
moto seulement... Un petit jardin et un 
intérieur coquet. 

Las ! Ce bel amour est mort avec eux. 
Elle est morte. Lui aussi. Toi et moi... 

C'était véritablement tout 
gramme. 

Quand le cerveau a des défaillances 
Julienne Clament pétait marie avec 

Serge Delhomme en 1930. Ils avaient une 
quarantaine d'années chacun et pas 
d'enfants. Elle travaillait à la filature 
Crépy, rue Flament Reboux. et lui était 
contremaître à l'usine des Engrais Novo, 
à Lomme. Elle était Lommoise. Lui était 
natif de l'Eure. 

pu être parfaitement 

Le cambrioleur notoire 
LORIDAN dit FANTOMAS 

(Ph. Réveil) 
dan a quitté le dortoir, dont il a ouvert 
la porte avec une fausse clef. Aucune 
autre trace de son évasion n'a ete re­
levée ». 

La nouvelle ne surprendra personne. 
car Loridan — alias Fantomas, — est 
un habitué des évasions C'est, en effet, 
la troisième fois qu'au nez et à la barbe 
de ses gardes, il prend la fuite et sort 
de sa cellule. 

(LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAGE) I (LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PACE) 

Ils auraient 
heureux. 

Scènes d'amour LE PROBLEME FINANCIER 

à Hollywood 

Greta GARBO 
l'incomparable Marie Walewska. 
gui incarnera bientôt à l'écran 

Madame Curie 

Chaque vedette d'Hollywood a 
façon de se préparer pour les scènes 
d'amour. 

C'est ainsi que Greta Garbo aime en­
tendre certains airs sentimentaux avant 
de tourner. 

Joan Crawfort. qui possède une des 
plus imposantes collections de disques 
d'Hollywood, en sélectionne et les écoute 
attentivement avant chaque intermède 
romanesque. 

Clark Gable, toujours de bonne 
humeur, ne cesse de « blaguer » les plus 
grandes vedettes pendnnt les répétitions 
de ces scènes. 

Luise Rainer se retire dans sa loge en 
évitant toute distraction. 

(LIRE LA SUITE EN CINQUIEME PAGE 
ET VOIR EN HUITIEME PAOE : • LE 
REVEIL DU CINEMA »>. 

)Vou» offrirons, incessamment à nos 
Lecteurs, un nouveau feuilleton qui 
les passionnera au plus haut point, 
dont l'intrigue est nouvelle, origi­
nale, toute palpitante d'intérêt et 
d'émotion : 

CŒURS 
DECHIRES 
"̂  par Paul ROUGET 

M. PAUL REYNAUD 
S'EST INSTALLÉ 

au Ministère des Finances 

• Pour une fois, les échéances prochaines sont 
assurées. Tout ce que je fous demande d'admettre 
c'est que c'est la conscience tranquille, que je 
vais me mettre au travail, au Ministère de la 

Justice », a déclaré M. Marchandeau, recevant les journalistes 

Voici la passation des pouvoirs au Ministère des Finances : à gauche. M. Paul 
MARCHANDEAU, ex-Ministre des Finances et nouveau Ministre de la Justice et 
à droite, M. Paul REYNA UL ex-Ministre de la Justice et nouveau Ministre des 
Finances. (Photo Nyt» 

Paris, J. — La transmission des ser- concours que vous m'avez apporté. Les 
vices du ministère des Finances s'est journalistes accrédites auprès du mlnis-
ef fectuée a 11 heures M. Paul Marchan- tère des Finances ont été pour mol des 
deau a présenté a M. Paul Reynaud les confrères bienveillants et au plus haut 
directeurs et les chefs de service du point conscients de l'aide qu'Us peuvent 
ministère librement donner pour l'accomplisse-

Avant de se rendre a l'Elysée en corn- ment de la tâche rude qui se poursuit 
pagnio de M Paul Revnaud M Mar- sans arrêt dans ce département mlnis» 
chanaeau a réuni les membres ae ia tériel. 
presse et leur a fait la déclaration sui- • 
vante : c Je tiens à vous remercier du (Lins LA SUITE EH CINQUIÈME P A O B J 

UNE TENTATIVE DE MEURTRE A LILLE 

Le chef du service du mouvement 

à la Compagnie des Tramways 

est abattu d'une balle de revolver 

par un employé révoqué 
Quoique grave, l'état de la victime 

ne semble pas devoir 
mettre ses jours en danger 

Un pénible drame s'est déroulé, hier, 
dans les locaux de la Compagnie des 
Tramways de Lille et environs, rue 
Auber. 

Un brave homme, M. Williatte. 58 ans. 
demeurant 28. rue Championnet, entre 
à la Compagnie des Tramways de Lille 
le 2 juin 1905. nommé chef du Mouve­
ment en 1930. estimé de la Direction et 
de tous les employés du personnel a 
quelque opinion qu'ils appartiennent 
(il convient de le signaler), a été l'objet 
d'une inqualifiable tentative de meurtre 
que rien n'explique logiquement. 

Le meurtrier est Emile Schoonhere. 
42 ans. demeurant 138. rue d'Èsquermes. 
entré à la Compagnie des Tramways 
comme receveur, le 9 novembre 1920. et 
révoqué en décembre 1937. car. depuis 
longtemps, on n'était guère satisfait de 
son service au point de vue profes­
sionnel, et Schoonhere avait été l'objet 
de nombreux c rappels à l'ordre 
motivés ». 

Cet avis de révocation. M. Alcide 
Williatte. agissant comme chef de ser­
vice, avait bien dû le notifier à l'inté­
ressé, en décembre dernier. 

t Vous brisez ma situation !... » lui 
ava.t dit à cette époque Emile 
Schoonhere. 

Le misérable ne se rendait pas compte 
que c'était lui-même qui. par ses agisse­
ments incorrects, s'enlevait son gagne-
pain & la Compagnie des Tramways 
Et cela durait depuis 17 ans. 

Comment se déroula le drame 
Mercredi, à 10 heures du matin. 

M. Alcide Williatte se trouvait dans son 
bureau, ayant en face de loi M. Jean 
Boyer, contrôleur. 

Dans des termes qui se résument de 
la façon suivante. M.. Boyer a fait sa 
sincère et précise déposition à M. Lebas, 

M Alcide WILLIATTE 
la victime. (Ph. Réveil) 

l'actif commissaire de police du 5» arron­
dissement, accouru sur les lieux quelques 
minutes après le drame, en compagnie 
de son secrétaire. M. Abraham ; du 
gardien de ia paix M. Rigaux, des i n s ­
pecteurs de la Sûreté. MM. Boury et 
Mary 
(LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAOE) 

Le meurtrier, Emile SCHOONHERE, sortant des locaux de la C" des Tramways, 
quelques minutes après le drame. (Ph. Réveil) 

Nouveaux incidents 
sanglants en Palestine 
AU COURS DE LA JOURNÉE D'HIER, IL Y EUT ENCORE 

DES TUÉS ET DES BLESSÉS ET DEPUIS LA FIN 

DE LA SEMAINE DERNIÈRE, 500 PERSONNES ONT ÉTÉ ARRÊTÉES 

Les soldats anglais embusqués sur la terrasse d'une maison de la rue du Sérail, 
au cours des opérations d'occupation des quartiers arabes de JERUSALEM. 

(Ph. Keyeteoe) 

— _ LIRE NOS INFORMATION! EN CINQUIEME P A U 


